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Aujourd’hui, nous sommes tous frappés par l’émergence de l’internet. L’accès à ce 

réseau électronique se répand rapidement. C’est notamment le cas aux Etats-Unis et 
dans les pays nordiques et pour 30 % de la population au Japon même, dit-on. Ce qui 
peut apparaître comme un progès considérable. Mais, parmi les amateurs de livres, 
nombreux sont ceux qui ont tendance à penser que la généralisation de l’usage de 
l’internet se fait nécessairement au détriment des livres, et ils rejettent l’internet en le 
considérant comme dangereux. Bref, pour ces personnes-là, entre les livres et l’internet, 
c’est la guerre. Mais, est-il vraiment pertinent d’opposer de cette manière les livres à 
l’internet ? De toute évidence, les livres et l’internet ont respectivement des avantages et 
des inconvénients. Eh bien, voyons d’abord quels sont ces avantages et ces 
inconvénients. 
 

A mon avis, les traits caractéristiques de l’internet sont au nombre de trois : 
ouverture, horizontalité, interactivité. En effet, l’internet est ouvert, parce que dans ce 
réseau, chacun peut se manifester librement. Il est horizontal, parce que les participants 
y sont presque égaux quels que soient leur titre et leur statut social. Il est interactif, parce 
qu’il permet à tout le monde de réagir publiquement. Or, comme vous le savez très bien, 
ces trois caractéristiques se retrouvent difficilement dans le monde des livres. 
 

L’internet n’est pas pour autant une utopie : du fait qu’il est caractérisé par 
l’anonymat et une absence de règlements, son état actuel présente plusieurs problèmes, 
notamment ceux de la diffamation et du plagiat. Le monde des livres, quant à lui, est 
nettement mieux organisé. A part quelques exceptions, les livres portent toujours le nom 
de l’auteur et celui de l’éditeur. Là, on voit clairement où est la responsabilité, ce qui est 
un avantage non négligeable. 
 

Voilà, en résumé, les avantages et les inconvénients des livres d’une part et ceux de 
l’internet d’autre part. Deux constatations s’imposent : premièrement, ni les livres ni 
l’internet ne sont parfaits. Deuxièmement, ils sont effectivement différents.  
 

Mais n’oublions pas que les livres et l’internet sont tous les deux des médias tournés 
vers les informations et le savoir, et, en tant que tels, ils obéissent à la même utilité. Ce 
qui fait que, par exemple, au cas où vous n’êtes pas habitués à lire sur l’écran d’un 
ordinateur, il suffit d’imprimer ce qui apparaît sur l’écran pour le lire sur le papier. D’autre 
part, il est parfois pratique d’enregistrer sur un ordinateur connecté à l’internet des textes 
et des images initialement imprimés sur papier. Ce sont là de simples opérations que 
l’imprimante et le scanner permettent à chacun d’entre nous. Mais, c’est déjà articuler les 



avantages des livres et ceux de l’internet. 
 

Certes, aujourd’hui, l’internet secoue le monde des livres, et c’est un phénomène 
inouï depuis que Gütenberg a inventé l’imprimerie ; mais en fait, au lieu de nuire au 
monde des livres, l’internet le prolonge et l’élargit. Autrement dit, il apporte au monde des 
livres ce qui lui faisait défaut : ouverture, horizontalité, interactivité. Quoi qu’il arrive, je 
crois que le rôle des livres reste inchangé. C’est de servir de médias pour la transmission, 
responsable, des informations et du savoir. De ce point de vue, l’internet est une aubaine 
pour les livres. C’est donc justement à l’époque de l’internet que les livres peuvent mieux 
remplir ce rôle. C’est pourquoi, au lieu de faire éclater je ne sais quelle guerre entre ces 
deux médias, il serait beaucoup plus intelligent de rechercher des rapports de 
complémentarité entre eux. La guerre des livres et d’internet n’aura donc pas lieu. 
 


